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Objet du projet  Ce projet de recherche tente d'appréhender les rapports existants entre le secteur de la 

recherche scientifique et les autres secteurs économico-industriels. Il est entendu par le secteur 

de la recherche scientifique toutes les structures de recherche qui sont à la fois les centres, les 

unités, les équipes et les laboratoires universitaires de recherche. Il serait question dans ce 

projet de dégager, les attentes des deux acteurs en l'occurrence les entreprises et les structures 

de recherche, en vue d'un meilleur rapprochement qui permet l'opportunité d'un développement 

des modalités de transferts de technologies et de connaissances pour aboutir à des innovations. 

 

Résumé L'entrée de la recherche scientifique dans le monde économique et industriel n'est plus à 

démontrer aujourd'hui. Dans certains secteurs, l'intervention des savoirs issus des recherches 

scientifiques y va de la survie de beaucoup d'entreprises voire même de secteurs entiers. 

D'ailleurs, le savoir et la science tendent à être un véritable facteur de compétitivité.  

L'entrée de la recherche scientifique dans le monde économique et industriel n'est plus à 

démontrer aujourd'hui. Dans certains secteurs, l'intervention des savoirs issus des recherches 

scientifiques y va de la survie de beaucoup d'entreprises voire même de secteurs entiers. 

D'ailleurs, le savoir et la science tendent à être un véritable facteur de compétitivité.  



L'Algérie, comme tant d'autres pays en développement, a inscrit dans le cadre de sa politique 

scientifique, la science comme facteur de développement de par la priorité nationale qui lui a été 

conféré dans les textes législatifs. En ce sens, le texte législatif fondamentale de l'Etat algérien, 

en l'occurrence la constitution, met déjà en exergue, dans ses article 206 et 207, à travers la 

création d'un Conseil national de la recherche scientifique et des technologies, et ses missions 

ainsi définies, la nécessité de promouvoir la recherche nationale dans les domaines de 

l'innovation technologique et scientifique, de proposer les mesures permettant le développement 

des capacités nationales de recherche développement, d'évaluer l'efficience des dispositifs 

nationaux de valorisation des résultats de la recherche au profit de l'économie nationale dans le 

cadre du développement durable. Aussi, dans son article n° 2, la loi n° 15-21 du 18 Rabie El 

Aouel 1437 correspondant au 30 décembre 2015 portant loi d'orientation sur la recherche 

scientifique et le développement technologique, la recherche scientifique et le développement 

technologique sont considérés comme des priorités nationales. Si le contexte juridique national 

offre sans équivoque un terrain propice pour le développement de la recherche et la nécessité 

de sa contribution au développement national, quand est-il sur le terrain ?  

C'est toute la question que ce projet de recherche se pose et tente d'appréhender. Les rapports 

ou les formes de collaborations entre le secteur de la recherche scientifique et le monde 

économique et industriel ne sont pas uniquement déterminés par un contexte juridique, mais 



d'autres dimensions interviennent de manière décisive. D'abord c'est l'environnement 

international dans lequel s'insère notre environnement socioéconomique national. Ce dernier 

subit de fortes pressions issues de la dépendance (de la concurrence) d'un marché international 

globalisé et normalisé (techniquement et juridiquement). Ensuite, avec toute la panoplie des 

technologies de l'information et de la communication (TIC) et leur développement rapide, il y a 

envahissement de toutes les sphères sociales : le marché, la vie professionnelle, la vie hors 

travail, etc. Aujourd'hui, l'Algérie fait face à un environnement où dominent des sociétés et des 

économies fondées sur les savoirs, l'information et la communication.  

Ajoutons à ces dimensions, celle relative à la nature de l'économie de notre pays qui fonctionne 

sur la base des revenus des hydrocarbures. D'où sa fragilité au regard de la fluctuation 

continuelle des prix des hydrocarbures et des matières premières. Aujourd'hui, la recherche et le 

savoir articulés au développement sont reconnus comme une réelle alternative aux économies 

rentières 

 

 


